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Sports

L’athlète non-
voyant réalise des
prouesses avec des
accompagnants de
haut niveau, dont
Morgan Le Guen

Guillaume Abry

L
es premières fois sont
souvent maladroites,
c’est humain. Les dé-
buts de l’histoire athlé-
tique entre Francisco

Taboada etMorgan LeGuen n’ont
pas dérogé à cette règle officieuse.

Les bosses hautes d’à peine
quelques centimètres qui défor-
ment le bitume du bout de l’allée
où réside le parathlète Francisco
Taboada, dans un quartier pavil-
lonnaire de Veyrier, ont bien failli
entraîner le duo dans une gamelle
des plus précoces. «J’ai omis de
les lui indiquer, se souvient Le
Guen. Juste après, je n’ai pas
pensé à lui signaler un trottoir. Je
me suis alors dit que je n’étais pas
fait pour ce rôle de guide.»

Taboada ne fut pas du tout,
mais alors pas du tout, du même
avis: «J’ai immédiatement trouvé
Morgan éminemment charisma-
tique, complimente l’athlète non-
voyant de 43 ans. L’alchimie qui
se crée ou non avec un accompa-
gnant est assez inexplicable, c’est
une question de feeling.»

Quandmême, quelques prére-
quis favorisent la formation d’une
osmose au sein du duo relié par
une corde souple longue de
20 centimètres. Le guide doit
d’abord posséder un solide ni-
veau athlétique. C’est qu’il ca-
vale, Francisco Taboada. Surtout,
l’accompagnant a plutôt intérêt à
faire preuve d’une vigilance de
tous les instants. «Le guide res-
semble à un copilote de rallye,
imageMorgan LeGuen. Anticiper
les obstacles requiert énormé-
ment de lucidité. J’annonce les
grosviragesàFrancisco50 mètres
en amont et je lui saisis le bras au
moment de tourner. Pour les dos
d’âne et les trottoirs, je le pré-
viens juste avant et je lui dis
«hop» au niveau de l’obstacle.»

«C’était juste énorme»
Lors des 10 km de Payerne, qui
marquaient la première associa-
tion en compétition deMorgan Le
Guen et Francisco Taboada, les
pièges à éviter ne manquèrent
pas. Entre les marcheurs munis
de leurs bâtons à dépasser sur une
portion étroite et les multiples
obstacles jonchant la chaussée, la
course des duettistes ressembla
plus à unparcours du combattant
qu’à un long fleuve tranquille.
«C’était juste énormed’arriver vi-
vant, sans être tombé», savoure
Taboada, capable d’estimer la
taille d’un coureur qui le double
au bruit de sa foulée. Le quadra-
génaire, suivi depuis peu par Tes-
faye Eticha, l’entraîneur d’Helen
Bekele Tola, ne s’est pas contenté
de finir intact: il l’a fait avec lama-
nière, dans un chrono de 36’48

qui récompense l’investissement
considérable de celui qui court
entre 130 et 180 kilomètres par se-
maine, essentiellement sur un ta-
pis roulant disposé au sous-sol de
sa maison. «Francisco est un
exemple d’envie, de détermina-
tion et de dépassement de soi»,
décrit Morgan Le Guen.

Un travail d’équipe
Pour Francisco Taboada,
Payerne, où était donné pour la
première fois en Suisse un départ
spécifique aux personnes défi-
cientes visuelles, n’était qu’une
étape vers les Jeux paralym-
piques de Tokyo, pour lesquels il

espère se qualifier surmarathon.
Pour ce faire, il s’alignera le
15 mars sur le marathon de Bar-
celone, à la poursuite desminima
(2 h 45'). Il pourra compter sur
l’aide de Charlie Hofmann et
d’Ilias Hernandez, qui feront cha-
cun unemoitié du parcours à ses
côtés. Morgan Le Guen est en ef-
fet loin d’être le seul guide de
Francisco Taboada, qui s’appuie
sur quelques fusées du Stade Ge-
nève Athlétisme, dont Julien Stal-
handske, son jeune voisin. Tous
ensemble, ils forment la «Team
Swiss», du nom du groupeWhat-
sApp qu’ils ont créé pour com-
muniquer plus facilement. «C’est

un travail d’équipe, estime Ta-
boada, qui a déjà participé aux
Jeux paralympiques, à Sydney en
2000, en cyclisme sur piste. Sans
mes guides, je ne ferais rien.»

Au-delà de ses performances,
Francisco Taboada espère deve-
nir une source d’inspiration pour
d’autres non-voyants: «Il y a une
forte tradition des chaises rou-
lantes en Suisse, mais j’aimerais
que plus de parathlètes non-
voyants courent. Trouver des
guides et comprendre les règle-
ments alambiqués sont notam-
ment des difficultés majeures.»
Pas de quoi arrêter Francisco Ta-
boada le battant.

Francisco Taboada et ses
guides courent vers Tokyo

Course à pied

Lors de leur première sortie commune en compétition, Francisco Taboada (à dr.) et Morgan Le Guen ont bouclé les 10 km
de Payerne en 36’48.WWW.ATHLE.CH

«Francisco est un
exemple d’envie,
de détermination
et de
dépassement
de soi»
Morgan Le Guen
Guide du coureur genevois

Coronavirus: les dirigeants
du football et du hockey

suisses préfèrent attendre
plutôt que de jouer à huis
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Classements
Géant d’Hinterstoder
1. Pinturault (FRA) 2’41’’96 (1’24’’30 +
1’17’’66). 2. Zubcic (CRO) à 0’’45
(1’25’’20 + 1’17’’21). 3. Kristoffersen
(NOR) à 0’’72 (1’25’’72 + 1’16’’96). 4.
Odermatt (SUI) à 0’’90. 5. De Aliprandini
(ITA) à 1’’21. 6. Aamodt Kilde (NOR) à
1’’34. 7. Meillard (SUI) à 1’’60. Puis les
Suisses:14. Gino Caviezel à 2’’04. 25.
Noger à 3’’26. 29. Sette à 4’’16. 29
classés

Coupe dumonde
Géant (7/9):1. Kristoffersen (NOR) 394.
2. Pinturault (FRA) 388. 3. Zubcic (CRO)
368. 4. Kranjec (SLO) 364. 5. Ford (USA)
267. Puis les Suisses: 9. Odermatt 211.
11. Meillard 167. 14. Gino Caviezel 138.
26. Murisier 60. 29. Noger 46.
Général (35/43): 1. Pinturault (FRA)
1148. 2. Aamodt Kilde (NOR) 1122. 3.
Kristoffersen (NOR) 1041. 4. Mayer
(AUT) 816. 5. Kriechmayr (AUT) 776. 6.
Feuz (SUI) 742. 7. Mauro Caviezel (SUI)
633. 8. Jansrud (NOR) 625. 9. Meillard
(SUI) 579. 10. Dressen (GER) 570. Puis
les Suisses:13. Yule (SUI) 495. 17.
Odermatt (SUI) 414. 23. Zenhäusern
(SUI) 323.
Nations (65/81): 1. Suisse 8560
(messieurs 4807/dames 3753). 2.
Autriche 7529 (3714/3815). 3. Italie
6244. 4. Norvège 5524. 5. France 5210.
6. États-Unis 3232.

Ski alpin
Vainqueur du géant
disputé à Hinterstoder, en
Autriche, le Français prend
la tête du classement
général de la Coupe du
monde

Alexis Pinturault évolue définiti-
vement dans une autre galaxie à
Hinterstoder. Vainqueur du com-
biné la veille, le Français a rem-
porté demain demaître le slalom
géant disputé lundi dans la station
autrichienne. Le skieur de Cour-
chevel a devancé le Croate Filip
Zubcic (+0’’45) et le Norvégien
Henrik Kristoffersen (+0’’72).

Grâce à cette victoire, Alexis
Pinturault (1148 points) ravit la
tête du classement général de la
Coupe dumonde à son rival Alek-
sander Aamodt Kilde (1122), le
Norvégien n’ayant pas pu obtenir
mieux qu’une 6e place lundi. Des
300 points disponibles lors du
week-end dans la station autri-
chienne, Pinturault en a remporté
250!

Au classement particulier de la
spécialité, le suspense est égale-
ment à son comble. Quatre
skieurs – Kristoffersen (394), Pin-
turault (388), Zubcic (368) et
Kranjec (364) – se tiennent dans
un mouchoir de poche.

Lundi à Hinterstoder, la
manche de l’après-midi a davan-
tage souri aux skieurs helvétiques
que celle du matin. Marco Oder-
matt mais surtout Loïc Meillard
ont réalisé de belles remontées.
Seulement 22e après le premier
tracé, le skieur d’Hérémence a
sorti de son chapeau une superbe
seconde manche pour remonter
à la 7e place finale (+1''60).

Quant au Nidwaldien, 10e sur
le premier parcours, il aurait pu
prétendre à une place sur le po-
dium sans une erreur à l’entrée
du mur final. Il termine néan-
moins quatrième (+0''90) et
confirme son excellente formedu
moment, une semaine après sa
deuxièmeplace dans lamêmedis-
cipline au Japon.

Dans le camp suisse, le Grison
Gino Caviezel (14e, +2''04), le
Saint-Gallois Cédric Noger (25e,
+3''26) et le Bernois Daniele Sette
(29e, +4''16) ont également mar-
qué des points. Le Valaisan Justin
Murisier et Thomas Tumler ont
quant à eux connu l’élimination
lors de la premièremanche. F.MR

Pinturault
frappe un
grand coup

U Lorsque Julien Wanders porta
son record d'Europe des 10 km à
27’13’’, le 12 janvier dernier à
Valence (Espagne), Morgan Le
Guen passa presque inaperçu. Et
pourtant, avec une marque de
28’49’’, il devenait le septième
Suisse le plus rapide de l'histoire
sur la distance.

Cet ancien footballeur de
27 ans, Suisse par sa mère et
Français du côté de son père, a
progressé à vitesse grand V ces

derniers mois, notamment grâce
à trois semaines passées au
Kenya, à cheval entre 2019 et
2020. Un pays dans lequel il en-
visage d’aller vivre prochaine-
ment une bonne partie de l’an-
née, pour assouvir sereinement
sa passion. «Il est pratiquement
impossible de vivre de la course à
pied ici», constate avec fatalisme
Morgan Le Guen, licencié au CHP
Genève et à l’Entente athlétique
de l’Arve, mais qui s’entraîne

surtout avec le Stade Genève et
qui a choisi de courir pour la
Suisse, son «pays de cœur», dans
les compétitions internationales.

En attendant de réaliser ce
choix de vie audacieux, Morgan
Le Guen est focalisé sur le se-
mi-marathon de Lisbonne (22
mars). Il se verrait bien y décro-
cher un ticket pour les cham-
pionnats d’Europe de la distance,
qui auront lieu à Paris le 30 août.
Les minima sont fixés à 1 h 05’45,

Le Guen vise «un bon 1 h 04’».
«Je vois la Suisse championne

d’Europe par équipes à Paris»,
prophétise Francisco Taboada,
qui place même Le Guen «pas
loin du podium individuel».
«T’es fou», lui rétorque, amusé,
le Franco-Suisse, qui est conseillé
par Taboada, entrepreneur dans
le civil, pour tout ce qui a trait à
la communication. Un duo com-
plice, jusque dans l’ambi-
tion. G.A.

MorganLeGuen, la nouvelle star


